Résumé

La classification d'images multispectrales est une technique d'analyse quantitative des données de télédétection. Son objectif est la production de cartes thématiques par l'exploitation de l'information contenue dans les images multibandes acquises (Multispectrales, Hyperspectrales). Les approches et méthodes de classification sont diverses; elles peuvent être basées sur un concept mathématique (théorie des probabilités, théorie de croyance, théorie des possibilités, etc.), comme elles peuvent être inspirées par un phénomène physique observé dans le monde réel (sélection génétique, réponse immunitaire, intelligence en essaim, etc.). Notre travail de recherche présenté dans ce mémoire est consacré à l'un des concepts mathématiques les plus connus dans le domaine de l'intelligence artificielle et la classification des données; il s'agit des réseaux bayésiens. Les réseaux bayésiens bénéficient non seulement des avantages des modèles probabilistes (comme par exemple la factorisation de la distribution de la loi jointe qui relie les variables d'un modèle), mais de plus, ils présentent des avantages supplémentaires liés à leur représentation graphique. Dans notre travail, nous nous sommes concentrés dans un premier temps à l'application de ses réseaux pour la classification supervisée des images multibandes, en commençant par le classifieur bayésien naïf, qui suppose qu'il n'y a aucune dépendance entre les variables des classes. Le classifieur bayésien naïf parait comme l’exacte antithèse du classifieur probabiliste qui prend en compte par sa matrice de covariance toutes les corrélations existantes entres les variables. Par la suite, et afin d'assouplir la supposition forte d'indépendance entre les variables imposée par le Bayésien naïf, nous avons évalué d'autres structures de classifieurs : le réseau bayésien naïf augmenté par un arbre TAN, le réseau bayésien TAN Multinet et le réseau bayésien naïf augmenté par une forêt FAN. Ces réseaux sont établis par l'algorithme de Kruskal qui détermine l'arbre de maximum de poids en utilisant l'information mutuelle entre les attributs. Ces structures assurent la réduction de redondance non nécessaire ce qui peut améliorer la classification. Pour notre travail, nous avons testé les différents classifieurs sur deux images de télédétection, l'une représente une région aux environs de la wilaya d’Alger acquise par le satellite Algérien Alsat-2 (2010) et une autre de la région de Moffett Field située à l’extrême ouest des états unis d’Amérique, acquise par le spectromètre aéroporté Américain AVIRIS (1997), le but étant d'évaluer la complexité des structures en fonction du nombre de variables (4 bandes pour la première zone d’étude et 10 bandes pour la seconde). Les résultats obtenus par le TAN, TAN Multinet et le FAN, sont prometteurs et encourageants, et ils deviennent plus intéressants lorsque le nombre d'attributs est plus élevé. Par la suite, et dans le but de régulariser la classification, nous avons implémenté le TAN Markovien et le FAN Markovien par l'intégration de l'information contextuelle dans les classifieurs TAN et FAN à travers la modélisation par les champs aléatoires de Markov (MRF). Les résultats obtenus par ces deux nouveaux classifieurs sont assez satisfaisants.
